
LA CRÉATION

Jésus : « Oui, Nous avons communiqué la vie aux choses que Nous avons créées, afin qu’à
leur tour elles communiquent à l’homme le maximum de bonheur. Chaque chose créée a reçu
de Nous le mandat de communiquer à la créature le bonheur et la joie dont elle dispose.
Quelle n’est pas la joie que la lumière du soleil n’emmène avec elle! Quel n’est pas le plaisir
qu’un ciel d’azur, ou un pré rempli de fleurs n’offre à nos yeux! Quelle n’est pas la satisfaction
qu’une mer qui murmure n’offre à nos oreilles! Quel n’est pas le goût que n’apporte à la
bouche un fruit doux et savoureux, une eau vraiment fraîche, et tant d’autres choses! Toute
chose créée dit à l’homme dans son langage muet : je te porte le bonheur et la joie de mon
Créateur. Mais en qui ces choses trouvent-elles l’écho de leur joie et de leur bonheur? En
celui chez qui ma Volonté règne et domine, car en lui la Volonté qui règne est unique et
intégrale. Puisque la volonté qui règne dans l’âme est celle de Dieu lui-même, les mers de
joies, de bonheur,  et  de contentement sont  mises en commun. Et  c’est  une vraie fête.  »
(Luisa Piccaretta)

«Il est vrai que je n’ai besoin de rien ni de personne et que je peux tout faire par moi-même.
Cependant, pour vivre, l’Amour a besoin de débouchés. Prenons le soleil: il n’a pas besoin de
lumière. Il se suffit à lui-même et procure ses bienfaits aux autres. Cependant, il existe aussi
d’autres petites lumières. Et, sans s’arrêter au fait qu’il n’a pas besoin d’elles , il les veut en lui
comme compagnes et comme débouchés à sa lumière afin d’agrandir leur petite lumière.
Quel mal les petites lumières ne lui feraient-elles pas si elles refusaient sa lumière?
Ah! ma fille, quand la volonté est seule, elle est stérile; quand l’amour est seul, il languit et
dépérit! J’aime tant les créatures que je les veux unies à ma Volonté pour les rendre fertiles et
pour  leur  donner  une vie  d’amour.  Ainsi,  mon Amour  trouvera  un débouché.  J’ai  fait  les
créatures seulement pour que mon Amour trouve en elles une issue et pour rien d’autre.»
(Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, Tome 12,  18 juillet 1917)

«C’est vrai, ma fille, que mon Amour pour les créatures s’est répandu à torrents dans toutes
les choses créées. Je te l’ai déjà dit et Je te le répète: Quand mon Amour créa le soleil, il y
plaça des océans d’Amour. Par chacun de ses rayons qui inonde les yeux, les pieds, les
mains, la bouche etc. de la créature, J’offre à celle-ci mon baiser éternel débordant d’Amour.
En  plus  de  sa  lumière,  le  soleil  prodigue  sa  chaleur.  Impatient  de  recevoir  l’amour  des
créatures, Je leur dis par cette chaleur un intense “Je t’aime”. Et quand, avec sa lumière et
sa chaleur, le soleil féconde les plantes, c’est mon Amour qui fait ses courses pour nourrir
l’homme. Le firmament déployé au-dessus de vos têtes vous rappelle continuellement mon
Amour. Chacun des clignotements d’étoiles qui, pendant la nuit, réjouissent l’oeil de l’homme,
lui  dit  de  ma  part:  “Je  t’aime.”  Ainsi,  chaque  chose  créée  manifeste  mon Amour  à
l’homme. S’il n’en était pas ainsi, la Création n’aurait aucun but. Ce qui serait une absurdité
puisque je ne fais jamais rien sans but. Tout a été fait pour l’homme. Hélas! Il ne le reconnaît
pas et il est devenu une source de chagrin pour moi! »
(Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, Tome 12, 9 janvier 1920)



Chaque chose créée est un canal de grâces et d’amour entre le Créateur et la créature.
J’étais dans mon état habituel et Jésus était avec moi. À un moment, il se montrait sous la
forme d’un enfant et, à un autre, sous la forme d’un crucifié. Me transformant en lui-même , Il
me dit: «Ma fille, entre dans ma Divinité et nage dans ma Volonté éternelle. Tu y trouveras la
Puissance Créatrice dans l’acte même de mettre en marche la grande machine de l’univers.
Chaque chose créée était  prévue pour être un lien d’amour,  un canal de grâces entre la
Majesté Suprême et les créatures. «Mais ces dernières n’allaient pas faire attention à ces
liens d’amour et  à ces canaux de grâces.  En conséquence,  Dieu aurait  dû suspendre la
Création qui n’allait  pas être appréciée par les créatures. Cependant, en voyant que mon
Humanité allait si bien l’apprécier et, qu’au nom de toutes les choses créées et de tous les
humains, Elle allait présenter à l’Éternel toute la reconnaissance et tout l’amour escompté, Il
ne se laissa pas arrêter par les mauvais côtés de ses autres fils. Ainsi, pour son plus grand
contentement, Il déploya le firmament, l’ornant d’étoiles innombrables, gracieuses et variées
qui allaient être comme des canaux d’amour entre mon Humanité et l’Être Suprême. L’Éternel
regarda le firmament . Il se réjouit en voyant ses harmonies féeriques et les communications
d’amour qu’Il entretiendrait entre le Ciel et la terre. Il poursuivit en créant d’un simple mot le
soleil comme le porte-parole permanent de l’Être Suprême, le munissant de lumière et de
chaleur, le disposant entre le Ciel et la terre en position pour tout dominer, tout féconder, tout
réchauffer et tout illuminer. Avec son oeil lumineux et chercheur, le soleil semble dire à tous:
“Je suis le prêcheur le plus parfait de l’Être Divin. Observez-moi et vous le reconnaîtrez: ll est
la lumière suprême et l’Amour infini. Il donne vie à tout; Il n’a besoin de rien; personne ne
peut le toucher. Regardez-moi bien et vous le reconnaîtrez. Je suis son ombre, le reflet de sa
majesté  et  son  porte-parole  perpétuel.”  Oh!  quels  océans d’amour  et  de  relations  furent
ouverts entre mon Humanité et la Majesté Suprême! Ainsi, tout ce que tu vois, même la plus
petite fleur des champs, est un lien d’amour entre la créature et le Créateur. Il était donc juste
que ce  dernier  attende la  gratitude et  beaucoup d’amour  de  la  part  des créatures.  Mon
Humanité a tout assumé. Elle a reconnu et adoré la Puissance Créatrice au nom de tous.
Mais,  devant  tant  de  bonté,  mon  Amour  n’est  pas  satisfait.  Je  veux  aussi  que  d’autres
créatures reconnaissent, aiment et adorent cette Puissance Créatrice et pour autant que ce
soit possible pour une créature, participent à ces relations que l’Éternel a répandues dans
l’univers et rendent hommage à la Puissance Créatrice au nom de tous. Mais sais-tu qui peut
rendre ces hommages? Les âmes qui vivent dans ma Volonté. Dès qu’elles entrent dans ma
Volonté, elle y trouvent tous les actes de la Majesté Suprême. Et comme ma Volonté se
trouve en tout et en tous, ces actes sont multipliés en tout et en tous et peuvent rendre gloire,
honneur, adoration et amour au nom de tous.» (Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, Tome 12,
20 février 1919)

Toutes les choses créées résultent d’un Fiat de Dieu. Quand il créa l’homme, Dieu fit
beaucoup plus que pour le reste de la Création.
Étant dans mon état habituel, je me suis retrouvée hors de mon corps et j’ai vu l’ordre des
choses créées. Mon doux Jésus me dit: «Ma fille, vois quel ordre, quelle harmonie il y a dans
la Création et comment toutes les choses sont venues à l’existence à partir  d’un Fiat de
l’Éternel! Tout résulta d’un Fiat, de la plus petite étoile jusqu’au soleil resplendissant, de la
plus petite plante jusqu’au plus grand arbre, du plus petit insecte jusqu’au plus gros animal.
Toutes ces choses semblent se dire entre elles: “Nous sommes de nobles créatures, puisque
notre origine est la Volonté éternelle.  Toutes, nous sommes marquées du sceau d’un Fiat
divin.  Il  est  vrai  que  nous  sommes  différentes  l’une  de  l’autre,  que  nos  fonctions  sont
différentes, que nous différons en lumière et en chaleur, mais cela ne compte pas. Notre
valeur est la même puisque nous résultons toutes d’un Fiat divin cause de notre existence et



de  notre  conservation,  un  Fiat  de  la  Majesté  Éternelle.”  Oh!  combien  la  Création  parle
éloquemment de la puissance de ma Volonté et enseigne que toutes les choses, de la plus
grande à la plus petite, ont la même valeur, puisqu’elles résultent toutes de la Divine Volonté!
Ainsi, une étoile pourrait dire au soleil: “C’est vrai que tu possèdes beaucoup de lumière et de
chaleur, que ta fonction est grande, que tes biens sont immenses, que la terre presque au
complet dépend de toi, si bien que je ne fais presque rien en comparaison de toi. C’est ainsi
que le Fiat de Dieu t’a fait. Mais puisque nous avons la même valeur, la gloire que nous
donnons à notre Créateur est la même.”»
Après, Jésus me dit d’un ton affligé: «Il n’en fut pas ainsi pour la création de l’homme. Il
résulte lui aussi d’un Fiat divin mais, pour lui, ce fut spécial. Rempli d’Amour, j’ai soufflé sur lui
en lui infusant ma propre vie. Je l’ai pourvu de la raison. Je l’ai fait libre et je l’ai constitué roi
de toute la Création. Comment a-t-il répondu à tout cela? Dans toute la Création, seulement
lui procura de la tristesse à mon Coeur, seulement lui est devenu une note discordante. «Et
que dire sur la sanctification des âmes? J’ai mis à la disposition des hommes non seulement
mon souffle, mais ma propre vie, ma propre sagesse et mon propre Amour. Cependant, que
de refus et de défaites pour mon Amour! Ma fille, viens dans ma Volonté pour atténuer ma
dure souffrance. Substitue-toi à chaque être humain pour me donner l’amour de chacun et
soulager  mon Coeur transpercé!» (Luisa Piccarreta,  Le Livre du Ciel,  Tome 12,  22 mars
1919)

Jésus me dit : « Le remuement des feuilles et des herbes, le murmure des eaux, la lumière
qui envahit la terre, le mouvement de toute la nature, tout, tout provient des doigts de Dieu. »
(Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, Tome 9, 24 octobre 1910)

Chaque chose créée manifeste l’Amour de Dieu pour les créatures.
Je priais et, par la pensée, je me fondais dans la Volonté éternelle. M’étant placée devant la
Majesté Suprême, je Lui disais : «Éternelle Majesté, je viens à tes pieds au nom de toute la
famille humaine, du premier homme jusqu’au dernier, pour t’adorer profondément. À tes pieds
très saints, je dépose l’adoration de tous. Au nom de tous, je te reconnais comme le Créateur
et le Souverain de tous. Je t’aime pour tous. Au nom de tous, je te retourne l’amour que tu
nous manifestes à travers les choses créées, en lesquelles tu as mis tant d’amour que les
créatures ne pourront jamais te retourner tout cet amour. Néanmoins, dans ta Volonté, où tout
est immense et éternel, je trouve cet amour et je te le redonne au nom de tous. Je veux
t’aimer pour chaque étoile que tu as créée, pour chaque rayon de lumière et pour chaque
intensité de chaleur que tu as placés dans le soleil, etc.» Il serait trop long de rapporter ici
tout ce que j’ai dit . Et, par conséquent, je m’arrête.
Une pensée me vint ensuite à l’esprit : «Comment, dans chaque chose créée, Notre-Seigneur
a-t-il pu placer de telles rivières d’amour à l’adresse des créatures?» Une réponse me vint
dans une lumière intérieure :
«C’est vrai, ma fille, que mon Amour pour les créatures s’est répandu à torrents dans toutes
les choses créées. Je te l’ai déjà dit et Je te le répète : Quand mon Amour créa le soleil, il y
plaça des océans d’Amour. Par chacun de ses rayons qui inonde les yeux, les pieds, les
mains, la bouche, etc. de la créature, J’offre à celle-ci mon baiser éternel débordant d’Amour.
En  plus  de  sa  lumière,  le  soleil  prodigue  sa  chaleur.  Impatient  de  recevoir  l’amour  des
créatures, Je leur dis par cette chaleur un intense “Je t’aime”. Et quand, avec sa lumière et sa
chaleur,  le  soleil  féconde les plantes,  c’est  mon Amour qui  fait  ses  courses pour  nourrir
l’homme. Le firmament déployé au-dessus de vos têtes vous rappelle continuellement mon
Amour. Chacun des clignotements d’étoiles qui, pendant la nuit, réjouissent l’oeil de l’homme,
lui dit de ma part : “Je t’aime.”



«Ainsi, chaque chose créée manifeste mon Amour à l’homme. S’il  n’en était  pas ainsi,  la
Création n’aurait aucun but. Ce qui serait une absurdité puisque je ne fais jamais rien sans
but. Tout a été fait pour l’homme. Hélas! Il ne le reconnaît pas et il est devenu une source de
chagrin pour moi!
« Ma fille, si tu veux adoucir ma souffrance, viens souvent dans ma Volonté et prodigue-moi
de l’adoration, de l’amour, de la gratitude et des remerciements au nom de toute la Création.»
(Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, Tome 12, 9 janvier 1920)

La création tout entière contient les je t’aime de Dieu.
Jésus : «Ma fille, toi qui es la fille première-née de ma Suprême Volonté, Je veux te faire
connaître comment, sur ses ailes, toute la création apporte mes « Je t'aime » aux créatures,
comment,  sur  ces mêmes ailes,  les créatures devraient  me donner  la  réplique par  leurs
propres « je t'aime ».
Vois le ciel azuré: il n'y a pas un seul point de ce ciel où mes « Je t'aime » pour les créatures
ne sont pas imprimés. Chaque étoile avec sa couronne scintillante arbore un « Je t'aime ».
Chaque rayon de soleil apportant la lumière sur la terre, chaque parcelle de cette lumière
porte un « Je t'aime ».
Pendant que la lumière du soleil couvre la terre et que l'homme regarde cette terre et marche
dessus, mes « Je t'aime » atteignent ses yeux, sa bouche, ses mains et s'étendent sous ses
pieds. Les vagues de l'océan murmurent à l'homme « Je t'aime », « Je t'aime », « Je t'aime ».
Toutes les gouttes d'eau sont autant de notes qui, murmurant de concert, forment les plus
belles harmonies de mon « je t'aime » infini. Les plantes, les feuilles, les fleurs, les fruits ont
mes « Je t'aime » imprimés en eux. Ainsi, la création tout entière apporte à l'homme mes « Je
t'aime » sans cesse répétés.
Et l'homme lui-même, combien de mes « Je t'aime » ne porte-t-il pas dans tout son être? Ses
pensées sont scellées par mes « Je t'aime ». Son cœur, qui palpite dans sa poitrine avec ce
mystérieux "tic, tic, tic ... ", lui répète sans cesse: «Je t'aime, Je t'aime, Je t'aime». Ses mots
sont accompagnés de mes « Je t'aime ». Ses mouvements, ses pas et tout le reste sont
marqués des « Je t'aime » de leur Créateur. Cependant, au milieu d'un tel débordement de
mes « Je t'aime », l'homme est incapable de sortir de lui-même pour répondre à mon Amour.
Quelle ingratitude et combien mon Amour en est blessé!
En conséquence, ma fille, Je t'ai choisie comme la fille de ma Volonté afin que tu puisses
fidèlement défendre les droits de ton Père. Mon amour veut absolument un retour d'amour de
la part des créatures. Dans ma Volonté, tu retrouveras tous mes « Je t'aime ». Tu imprimeras
les tiens dans chacun des miens, pour toi-même et pour tous. Oh! comme Je serai content de
voir l'amour des créatures se fusionner avec le mien. Je mets ma Volonté à ta disposition afin
qu'au moins une créature, défendant les droits de mon amour, me paie de retour pour cet
Amour que J’ai disposé dans toute la création.»
(Luisa Piccarreta, Le Livre du Ciel, Tome 16, 1er août 1923)

Jésus : " Ma petite fille, faisons un petit tour dans la Création où vit la Suprême Volonté qui,
faisant  son  acte  distinct  dans  toute  chose  créée  et  triomphant  d'Elle-même,  magnifie  et
glorifie, de façon parfaite, toutes les suprêmes qualités. Regardant le ciel ton œil ne verra pas
de limites, où qu'Il regarde ce sera toujours le ciel ne sachant où Il commence et où Il finit;
image de notre Être qui n'a ni début ni fin et notre Volonté loue, glorifie dans le ciel bleu notre
Être Éternel n'ayant ni début ni fin. Ce ciel est parsemé d'étoiles, image de notre Être, le ciel
étant  unique,  de même que la Divinité est un acte unique, mais,  dans la multiplicité des
étoiles, nos œuvres ad extra descendant de cette acte unique, les effets et les œuvres de ce
même acte sont innombrables et notre Volonté magnifie et glorifie, dans les étoiles, les effets



et la multiplicité de nos œuvres contenant les anges, l'homme et tout ce qui fut créé. Tu vois
comme Il fait bon vivre dans ma Volonté, dans l'unité de cette lumière suprême, connaissant
la signification de toute chose créée, louant, magnifiant, glorifiant le Créateur Suprême avec
sa propre Volonté dans toutes nos images contenues en chaque chose créée. Regarde le
Soleil, sous la voûte céleste on voit un cercle de lumière limitée contenant lumière et chaleur
qui,  descendant vers le bas, investit  toute la terre,  image de la lumière et de l'amour du
Facteur  Suprême qui  aime et  fait  du bien  à  tous;  depuis les hauteurs de  sa Majesté,  Il
descend en bas, jusque dans les cœurs, jusqu'en enfer, mais tacitement, sans bruit où qu'Il
se trouve. Oh! Combien notre Volonté glorifie et magnifie notre lumière éternelle, notre amour
impérissable et notre imprévoyance. Notre Volonté murmure dans la mer et, dans l'immensité
des eaux qui cachent d'innombrables poissons de toutes sortes et couleurs,  glorifie notre
immensité  que  tout  embrasse,  contrôlant  tout.  Notre  Volonté  glorifie  l'image  de  notre
immuabilité dans la solidité des montagnes; l'image de notre justice dans le grondement du
tonnerre et dans l'éclat de la foudre; l'image de notre joie dans le petit oiseau qui chante, trille
et gazouille; l'image de notre amour gémissant dans le tourtereau qui gémit; l'image du rappel
continu  fait  à  l'homme,  dans l'agneau qui  bêle  répétant:  "  Moi,  Moi,  viens à  moi";  notre
Volonté  nous  glorifie  dans  le  rappel  continu  fait  à  la  créature.  Toute  chose  créée  à  un
symbole, une image à nous, et notre Volonté s'engage à nous magnifier et glorifier dans
toutes nos œuvres. Car, étant l'œuvre de la Création et du FIAT, Il était de son intérêt de nous
conserver la gloire, dans les choses créées, intègre et permanente. Or, la Suprême Volonté
veut donner cet engagement, en tant qu'héritage, à qui doit vivre dans l'unité de sa lumière
car Il ne serait pas convenable de vivre dans sa lumière sans s'identifier aux actes du FIAT
Suprême, donc, ma petite fille, ma Volonté attend que tu reproduises ses mêmes actes de
toute chose créée dans chaque chose, glorifiant et magnifiant ainsi avec la Divine Volonté-
même, ton Créateur."
Comment parler de toutes les images contenues dans toute la Création de notre Créateur? Si
je devais toutes les divulguer je n'en finirais jamais, voilà pourquoi, pour ne pas être trop
longue, j'en ai parlé un peu mais ce fut par obéissance, pour ne pas déplaire à Jésus …
(Luisa Piccarreta ,Le Livre du Ciel, Tome 19, 29 juin 1926)


